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AU NÉPAL, UNE ONG, (CPCS) DIRIGÉE
PAR UN BELGE, Jean-Christophe 
RYCKMANS s’est attaquée à ce fléau.
Elle nous demande de l‘aider à sauver du
désastre, 120 à 160 enfants. C’est cette
action urgente, pour laquelle il faut trouver
9000 euros, que nous vous demandons, à
notre tour, de nous aider à financer. 

La rue est, surtout dans les pays les plus
pauvres, le dernier refuge pour de nom-
breux enfants abandonnés. Ils dorment et
vivent en rue sans le soutien de leur
famille. Ils se nourrissent de rapine, de
mendicité et dans le meilleur des cas de

petits métiers exercés épisodiquement.
Malgré leur jeune âge, ils sont des proies
faciles pour certaines des plus viles
formes d’exploitation et endurent l’exclu-
sion sociale jour après jour.

Les raisons de leur arrivée dans la rue
sont multiples et complexes : les condi-
tions socio-économiques du village, la
violence familiale, l’attraction de la ville,
l’instabilité politique… Cependant, ce
sont des enfants comme les autres,
comme les nôtres, qui ont le droit de
vivre une enfance heureuse et de grandir
en se préparant un avenir digne.

Association caritative d’aide aux plus démunis dans le monde
A.S.B.L. fondée par André MOTTE DIT FALISSE - Rue de Tilleur, 54 à B-4420 Saint-Nicolas - Belgique
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Les aider à franchir les obstaclesvers une liberté reconquise

DANS TANT DE PAYS, LES
ENFANTS DES RUES VIVENT
MISÉRABLEMENT, SANS
ESPOIR ET SANS AVENIR
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COMMENT S’Y PRENDRE 
POUR LES TIRER DE LÀ ?

La première étape, c’est de leur faire
comprendre et admettre qu’il y a peut-
être quelque chose d’autre et de meilleur
pour eux. A ce stade il n’est pas toujours
possible de sortir l’enfant de la rue,
immédiatement. Mais il faut réduire les
risques qui le menacent : exploitation,
blessures et accidents, dénutrition…Il
faut surtout lui rendre conscience de ce
dont il est capable, pour lui-même et
pour les autres ; il faut qu’il apprenne
qu’il peut être utile et qu’il peut gagner
la confiance d’autrui. 

La seconde étape, c’est la «réhabilitation
sociale», qui permet à l’enfant de retrouver
une position sociale par divers chemins :
en rejoignant sa famille, un orphelinat,
l’école, un centre de formation, en trou-
vant un travail, en se mariant…

LES ACTIONS QUE NOUS VOUS 
PROPOSONS DE SOUTENIR

Elles se répartissent en trois chantiers

A BUTWAL et dans les districts ruraux de
JHAPA, SINDHULI et DOLAKHA il s’agit
d’interventions dans les coûts de scolarité.

1. BUTWAL, ville où les enfants sont
oubliés des pouvoirs, à 250 km ; au
sud ouest de Katmandou, 44 enfants
ont accepté de rejoindre l’école. Il
faut créer autour d’eux des conditions
de réussite alors qu’ils sont sans
moyens et seuls dans la vie, soumis
au risque d’être repris par la rue.

2. Même genre d’action à titre plus pré-
ventif à JHAPA, SINDHULI et DOLA-
KHA. Il s’agit de cantons ruraux d’où
les enfants émigrent vers les rues de
grandes villes. Ce qu’il s’agit d’empê-
cher par un appui à la scolarité de 36
enfants.

3. A KATMANDOU, la capitale, on
cherche à redonner confiance à l’en-
fant en l’engageant dans des activités
qui feront ressortir ses capacités, le
pousseront à croire en lui-même, en
ses droits et devoirs sociaux. 80
enfants doivent être soutenus par ce
programme, dont la réussite leur
permettra le retour à une vie heureuse,
relativement insouciante et de préparer
leur avenir.

Une fois “accrochés”, 

ils ne demandent qu’à apprendre

LES ENFANTS DES RUES VIVENT MISÉRABLEMENT ET SANS ESPOIR
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L’enfant des rues
Le cas de Milan
Voici un exemple typique. Milan a 14 ans et
est arrivé dans les rues de Katmandou voici
2 ans. Sa famille n‘est pas vraiment dans le
besoin. Il y a deux ans Milan a eu une gran-
de dispute avec sa belle-mère et il s’est enfui
de chez lui. Aussi, il était convaincu que la
vie dans la capitale serait comme un rêve…
Il a vite déchanté. Après quelques jours,
Milan a découvert le monde des enfants des
rues et ses règles. Il a commencé à goûter à
la liberté des rues, à la solidarité de sa bande
et progressivement, Milan s’est créé une
nouvelle identité, en marge.

Les dangers des rues
Cette nouvelle identité et le mode de vie qui
l’accompagne n’est qu’une illusion. Les dan-
gers des rues sont tels que Milan et tous les
autres n’ont aucune chance de s’en sortir : vio-
lence physique et morale, dépendance aux
drogues, menaces des gangs, exclusion sociale,
problèmes de santé, délinquance, criminalité,
alcoolisme, faim, manque d’estime de soi…

Les réponses possibles
L’ong Centre de protection et de service aux
enfants des rues a choisi une méthode de
travail en 2 temps : 
1. réduction des risques : Dans un premier

temps, il faut aider l’enfant à se défendre et
dominer avec lui les dangers qui l’assaillent, 

2. réhabilitation sociale : il faut permettre à l’en-
fant de retrouver une position sociale qui lui
rende sa dignité et le conduise vers la réinté-
gration progressive au sein de la société.

C’est à cette action difficile mais pourtant de
première urgence que nous vous demandons
d’apporter votre concours 

LEMENT ET SANS ESPOIR

Le royaume du NÉPAL

Enserré entre la Chine et l’Inde, dans  les
régions de l’Himalaya, ce royaume millé-
naire devenu constitutionnel, peuplé de
23 millions d’habitants connaît des
périodes d’instabilité politique, dont il
sort à peine aujourd’hui. Cette instabilité
est à rapprocher d’une grande inégalité
des conditions sociales et économiques
autant que de la présence de rebelles du
parti communiste maoïste.

L’industrie de la confection et le touris-
me assurent une croissance de l’ordre de
6% et la réduction du déficit commer-
cial. Alors que 42% des népalais vivent
encore sous le seuil de pauvreté.

#

Des activités sociales leur rendent

le sentiment de leur propre valeur
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Si vous souhaitez nous faire un don par testament, vous pouvez prendre contact avec nos bureaux ou le notaire de votre choix.
Si vous souhaitez apporter une aide régulière et éviter les paiements manuels, nous vous invitons à remettre le formulaire
d’ordre permanent ci-après à votre organisme bancaire :

Veuillez verser tous les mois, la somme de 5€ - 10€ - 20€ ou ...... € (au choix).
de mon compte n° ......-..................-...... 
au profit du compte 000-1422898-05 de SOS Enfants Abandonnés rue de Tilleur n° 54 à 4420 Saint-Nicolas.

Je conserve le droit d’annuler ou de modifier cet ordre à tout moment.

Mes coordonnées :

Nom : ................................................................................ Prénom : ...............................................................

Rue : ................................................................................. N° : ......

Code postal : ........................ Localité : ............................................

Date : ....................................Signature :

#

Concert Yves Duteuil
10 décembre 2006, 
grande église à Banneux

L’organisation d’un concert représente des coûts importants.

Vous pouvez encore nous aider en sponsorisant le concert.

Il vous suffit de verser un montant à votre choix, de 50 à 200 euros 

ou davantage, au compte 240-0010260-79 de SOS enfants abandonnés

avec la simple mention : SPONSOR CONCERT DE Y. DUTEIL.

Votre nom et votre adresse et, si vous en avez un, 

votre logo figureront en bonne place dans notre prochain bulletin.
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SOS ENFANTS ABANDONNÉS 
VOUS COMMUNIQUE :

Sauver 160 enfants népalais des dangers

des rues. Pour cela, d’abord empêcher les

enfants à risque de devenir des enfants

des rues. Quand le malheur est arrivé,

«resocialiser» les enfants en passant par

une réinsertion scolaire.

Appel :

C.C.P. 000-1422898-05 ou Fortis 240-0010260 -79
de l’asbl S.O.S. ENFANTS ABANDONNÉS

Membres : Dardenne Emile, Lehaire Ernest, Carnoy Gaëtan, Houyez Marcel, Motte dit Falisse 
Jacques & Emmanuel, Biquet Paul, Remouchamps André.

Siège social, correspondance et secrétariat :
54, rue de Tilleur à B-4420 Saint-Nicolas (Belgique)

Tél/fax : 04 252 22 28 de 12h à 16h (sauf mercredi).
e-mail : sosenfantsabanbonnes@swing.be

S.O.S. ENFANTS ABANDONNES est officiellement reconnu par le Ministère des Finances.
Nous vous rappelons que vos dons sont déductibles fiscalement à partir de 30 euros par an.

Pour nous faire un don de l’étranger, communiquer à votre banque :
Nos coordonnées et notre n° de compte (voir ci-dessus)

Notre code IBAN : BE58 2400 0102 6079 - Code BIC : GEBABEBB - Banque Fortis Belgique
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